
LE CANARD

Et, hoquetant, trébuchant, il mlu fit
traverser une saorte de cabine où le
deux soeurs étaient couchées, côte à
côte, et m'indiqua un grahat au fond
d'un étroit réduit:

-Mon pucier / Il n'est pas tendre,
mais il ne faut pas être dégoûté ; on en
a trouvé de plus raboteux, hein ! Ou-
vrez l'mil à la lanterne1! Good nqht !

11 s'enîalla, se heurtant àt tous les
Inîglefs, et linadlent, je l'entendis
aattre, comme un bœnuf assommé,

sur tue paîillasse qeIe M'llss avait éten-
due pré.s de la porte d'entrée.

i étrangeté d(lel 'averture m'empêchait
le fermer l I et j'entendais, depuis
ui e heure ai tmoins, les ronflements
sonores de mou hite, lorsqu'i mtaie sei-
hli qui <'nI pouisstit lai porte le na ena-

bie. et qun ir Pleuut lger', puis unt
sou tlife pri S de monl lit, el elin une
nii i gliseanit sur .oi, ie mai lHiu 'rent
:tiuni <hlule sur hli natur de la visite.

.- Qui etl i? dis-jt.
-- i'hut ! c'est moi!
Alai:1, presque aussmitit. titiappela, à

voix liassei:

-Eh lbiin !quoi ? rilpsta l'Iias im-

-Q 't Ce qlie lu ibaguenadetil elà-
ba?!' lbien inutile !'it n'entenads

donc pas l t'Vieux r"nler : il est sQ(il le
diablel ie le réveilh.rait >as.

--M-le-toi l les aufl'ires !rpliquar
M'lisms.

Le liidemi, je m:equival de bonnte
heure. a v:aint iüml1 le lever dni soleil.
Uivrogne ronilait encore, couché el

travers de lin porte, et, pour l'oivrir,
M'lisp et sa 'issur dilurent le tirer par les
pied.. Je ii'enlfuis cmUlaime unt voleur,
bien que j'eus paiyé grassemllentI lmi lit.

-\ous l'avez échappé belle, Ie dit
monl hite de Liverpool, et bien vous en
a pri4s de soùler Je coquin. ('est niti
rtibani de la pire epi.ce ; il a dressé ses

iiin'ies à racoler promeneurs et touristes,
et il s'aîrrange le façon -. les surirendre

ur la pente diu ilaugrant délit. Alors
grinial lIIge ! LI vert.u, lait Morale, lai
s<ilu iion (le mineurs ! . . . Et vous

vovez d'ici ce na'u ui lebanutage habile

peiit lii niporter.

eoua

i

1 ie vie-ille femmlle titi lfauhot-tllig Q
hec <-t, entét l'autre jour dans ine

pliarmî:acie et n ildeinaliie de la "-ltacine
d'etman ld'hioniiiîem, qui est hon pour

as."Elle Voulait panis douit dit str-2
m i i estalla un remiit contre'lt

l'aistinei .

Sliun titi un ma vais plisail.

Av penchant à l'oreille de soit visin, lui
dit

" .. osieuir., piurriez-vous me dire

illu'1 e est cettei gross vawhe assie là-
laaw près du miaitire le lai tai.ion ?

'est la mère di veau apilial vius

tiarlez," ui réponilit l'antre.
Vus voye:.. la igure d liar'eura'.

A Québec, deux lépeIués a'p.-s uI
ilnlier (le gala chez tun ministre, échiai-
genît leurs inpîressions sur lai valeur dle
ce.t homme d'état, l'hon. M. N...

-l'.h bien comment l'as-tu trouv',
i'est ce pas qu'il est roué ;savant, enlin

tua puits ile scien'e !
-Un puits lit l'autre, c'est incroya-

li e, il m'a pbaru si terne 1..

Fumez le BLACKSTONE
le rneilleur Cigare a 60.

EMICRATION ET IMMICRATION
Ilantre-t-il ni Ciiaadt lplus de gen qu'il n'ein. sort ? 'e.-t li qiuistion quii pi

occupe les journ:aux politiques. Li.: A ùNanin et aller harboter 'pielques jour.
dias Ins eaux (le Lévis et de iniouski. et V'i là <'e qu'il V a u : un dible '"au-

'unt en1 serI conitraîire. des geis trt cahi's r qui vont en Europî.e et de. geis tri-
'a ivreu ilui rentrent ail (E11îailf. Eu lace l' ul p:ieil .spectaicr.. hi t'.AAn rai)

(lit que les joitritaux j.'litigli e étaiet a 't le :i la i stion.

Propos de saloi.
-Tu vois la petite bonne femme qui

minaude la bas, les cheveux teints, se
donnat des air@ de petite fille ?

-Eh bien ?
-Eh bien, elle a plus de quarante

ans et. . .
-Je te vois venir. Et elle cherche à

cacher son age. Mais elle l'ait très
bien ! Que serait-ce don si elle le lais-
sait voir ?.
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des indigeits ? ridic'tion, on était arrivé devant la Ciir 1'- i .a i i
-Au coîîintraire me réiondit !'holmmiaae upi rieure.

inir. nou préférons le beauoup l'en- " Ahi ça ! ciia .M. , interpellaint ii
terrement des uvres les avicaits, voilà ben des traie s ac'ne'u- Il).RE MANSlEA MONTEA L

- C ment cela ! mtlés. d 'airès votre aveu ;des experti. Vur
-on it avec la famille " s, des contre-expIertises et les ré'érés.

Il élas ! ou, îjmonisieur le îrésiielit.
Votre client est-il là ? Fumez le Cigare Nouveau

~ L'! NCOMPARABLE-Q'nle fasse veniir.
A vat h. déluge. h m- aee quij n'a- i -Vr.us étes le propiétaire

vait ad(e -in. buvaient pobablement - uii, nonieur le président. tOisl iiiii-e pa aucun aute Cigare'- a
peiilui tre <uîiaparw aetSi s,11 g.al

di cidre. - Quel homme terrible tes-vie'susl

Noé' aI. suîpphlaaamté 1I- cidre pareti qu'il a til ."iie'?- vous finirez par manger lai foiivesu'aia.,u.t

si phlanté la vigne. en prof-é'ebi .leiifacturé par NI. Furier. 4oRue
li.iu a l l'id 'ia' îieMontréal .

V itPeint retl-l I. Ili.dffti. 'il.-I- ne1.

l.iiîîe quandt iti le dit f'emmiuae.
.J crois que la mort la1  uS <lioure et

de se nover.
En effet. mi cia le retire pas, titloaime

qui qe jet staîns u iteuîve mileturt îlaans
s.tnl lit.

Au retaira.it.
Un'i Mlonsieuî r.- Gaarçonim
Le garçoi.-Que désite imonrsieuîr ?
Le monsieur, montrant un d:-h''e:,. .t'ai

ret i ré ceci ilu, potiage.
--Je suis ce que c'est.
-Parbleu ' oui, c'est uni cheeu.
-MonSieur' ne doit pîas ét're iiquiet

votume lai bili l e cui.iiie a laissé toibh er
.. i i peigine ats la marmite. molwieur

ne doit pas être étonné de trouver tiai
icbevteu.

M. .X. avaiti im ami remrquiii depuis
quailques semaines.

Un soir, e bonne l'iiferinae de la vi-
site quo- sont veiues lui faire deux per-
sonnîes.

La bonne ne sachant pa1s letur nmla,
dit à son maitre :

C'est ce monsieur ,ei/, qui est ve-
ita avec sa dame

AUX LECTEURS DU' " CANARD "
Etes-vous alle i la nouvelle paroisse Ste-Elisa-

beth, St-Henri ? Non. Eh, bien, alle-y le plus tt,
voir les 2moo lots -à vendre sàacriice, sur le. ruees
Notre-Dame, iareau. $t-Antoine, chemin de la C.te
St-Paul, etc. Un esconpte libéral es Stonné à tout
acheteur. Pour autres informations, adressez-vous à

.P. R aruse. agent d'uniil]es, 3600 rue Noire-
Danie, k St-ilenri. oit ,r les terrains,

e'é/1<nses a "u dernier rébus :-Jolii (;il-
pilg. L. Develles, L. Dorval, E. Flr- et,
lerile Forget, A. F"orrE-t. Marie T. For-

Mrt é l 1 -C n .l.

'~flILŽ -~

get. ntr ' Ea ;La Ec e u nsec ; FraukaLalane, Wfaterloo, Qu'bec : P. E. Le-
blane.. St-.Jaeques; iD1. h. l'aar'é, \'Valley- a l'Ile Crosbois
tielhl. 1 22 Milles pour 20 ets.

ie alur "Fil t ATE'i "-a le ir..i entlre "e ,tjiieux
DROLERIES ndir.i-tlaile i..t- r lîri du uai -mu.

t'aritier 'aPla hrý i.ui.,--t I.::·av. m. lietourn at de. *l a
11.3 a.au. et j:. 1.3 1 up:. larw iea : au% prir

NI . X ... eet un atiu îl'l uiitI ltde i 2t la ville. .e bateau poiurr< 'i're retenu lo'ur t .es v

-\'is ét"s tta exeellbit garçon lii - ui ------ -

liaitunami. AMIS, ATTENTION!
-- tî. c'est vrati, el je votilr.ii s h îimen

vireai it ( l lae.' le la feliitue qui ti ipuai-

GBADEEXCURSION
Rafraichissez-vous pendant les echleursi che A,

Robert, N 9 ue St-Laurent, L'eau g.azeuse y est
servie avec les meilleurs sirops lreplar aivec des
fruits. Pas a'esance tans leur composition,

QUEBEC
sou. Is uspe.. .e l C ur t .. :ire t.F r te.

t~ la imonisieurî. a'eif d is " quili 1 ties
i.oi5, reçia ai visitea i',an aii. I. t lAIll LE

commlaaae e-lui-ci lui ia'e.'es comli-
muents di- coiiléanciae.

-- Ahl' répliquie-t-ii. le mai entrpaó- iSa edi, le 25 Aout 1894

1.*1,r u'e I,î'aîu'. - r liiii''i- ii'1a-?ti .a" : .t.t "

geusele .v iîii'' .ua illt Jen''riian' I.' a''' <'<ra'ar '''ru laumhiO-t-mu i
prop'ri' é.le .\l.\I. Rbillant r L Fil ili lui ont b'at 'ui 't-

une re-tauIrain compèML'e' ur le a-er iarmi t.- h6- u- ier :.1. I. i .'z
t., de premier .'rire. Cav' ttiurui de îimeiilleur- vi 'i.sm *',vo n r aiCrAe.

.\tenu to ujurj vatrii-à' 1 :0la I'lh'e. Prix Ir-- me.isra'
'it ruei Sr laur,.,,:. A l 1q . N. -.. I l 1

PAat mRleAL

-Absolaumienat.Avenu"emi, Royai td l a rue I-1leti

>lrolur(u.a-ri Ça DIMANCHE SEULEMENT
-- \.rer le deua nar itdez sea ateu ià Lr..tr!

jutait loigîmost, il nm'est iuîlaoss-ille (le(isi a e et iCrar.11
tinguer le jour d'avec, •laiit.

-- A solmen. Ae"""""n-Roal pase l ru s-en:

Oh ! les chaleurs I chacun cuit dans son jus. J'ai N U VE LLE,
pernu l'appetit, mtteest r et je n'ai plus
de courage au travail.Il y a un retile à cela c'est dle a'adresser au pito-i
fesseur G'o. Tucker, No i875 rue Ste-Catherine. Il Cha'ue Dimnin
a en mains les preparations qui vous guérirontC.
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-I Adiint'u. 1 0 ts. Eiflants, .5 ets
Fumez le BLACKSTONE Le char, sue nue i-1 aurentt. t. Drims et Am-

le meilleur Cigare a Be ur - r tenaldr« mtau l'arc.


